5ème FESTIVAL INTERNATIONAL DU FILM DES DROITS DE L’HOMME

Cinéma Jean Eustache PESSAC les 11, 12 et 13 JANVIER 2013
Sous la Présidence du Dr Pierre Micheletti Professeur associe à IEP de Grenoble,  
Ancien Président de Médecins du Monde.
VENDREDI 11 JANVIER 2013

· 18h30 : inauguration : bande annonce du Festival puis discours des officiels et intervention du président du festival.

· 19h30 : cocktail Salle Jacques Ellul.
· 20h30 : Film « Au pays des droits de l’homme »,  53 mn,   thème : prisons.
            Débat animé par Christophe Lucet (journaliste à Sud Ouest).
             en présence d’Alain  Reynal, Magistrat et du réalisateur du film, Frédéric Chignac.


SAMEDI 12 JANVIER 2013

· 16 h 30 : Film : « Une population négligée »,  99 mn,  thème : minorités, l’histoire des Roms.
Débat animé par  Blandine Balland (Secours Catholique)
en présence  de David Dumeau, Médiateur Rom  Bordeaux et d’ Alexandra  Clavé-Mercier, Doctorante en anthropologie sociale - ethnologie, université Victor Ségalen Bordeaux.
· 20 h 30 : Film « Sous surveillance »,    65 mn,    thème : prisons.
            Débat animé par Pierre Giraud (Secours Catholique) et Marie-Noëlle Giraud (Aumônerie de Prison)
en présence du Dr Bernard Cougoul, Praticien Hospitalier, coordonnateur des UCSA en Dordogne (Unité de consultation et de soins ambulatoires située dans les établissements pénitentiaires)
et de Christophe de La Condamine,  Membre de l’OIP (Observatoire International des Prisons)
et Auteur de “Journal de Taule”.
DIMANCHE 13 JANVIER 2013

· 16 h 30 : Film « Justice pour Sergei »,   62 mn,  thème : la corruption, Russie.
Débat animé par Michèle Poussard (Amnesty International)
en présence d’Alexis Prokopiev, Association « Russie, Libertés » et  d’Anne Nerdum, Responsable de la Commission Russie pour Amnesty International France.
· 20 h : Film de clôture, « Le Procureur »,  95 mn,  thème : justice pénale internationale.
Débat animé par Patrick Lecoq (Ligue des Droits de l’Homme)
en présence de Xavier Ronsin, Directeur de l’Ecole Nationale de la Magistrature.
Tarifs : 4€ plein tarif, 1€ tarif réduit[image: image1.emf]
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Autres séances :
· A St ANDRE DE CUBZAC MAGIC CINE 14 rue Mondenard - 33240 SAINT ANDRE DE CUBZAC

            Contact : Artec - 05 57 43 36 04 • Tarif : 4 € plein tarif
MARDI 15 JANVIER  Séance à 20h30 : Film « Au pays des droits de l’homme », 53 mn, thèmes : justice et prisons.

Intervenants : - Anne Groussin, médecin psychiatre. - Maître Ambry, avocat honoraire. - Christophe de la Condamine, Membre de l’OIP (Observatoire International des Prisons), témoin auteur du livre "Journal de taule".
Tarifs : 4 € plein tarif, 1€ tarif réduit

· A BAZAS : Cinéma VOG / 
le JEUDI 17 janvier Séance à 20h30 : Film « Sous surveillance », 65 mn, thème : prisons.

Intervenants : - Lucile HUGON, avocate à l'I.D.E. - Christophe de la Condamine, Membre de l’OIP

(Observatoire International des Prisons) et auteur du livre « Journal de Taule ».
Tarifs : 4 € plein tarif, 1€ tarif réduit

************************************************

PROGRAMME SPECIFIQUE JEUNE PUBLIC (sur réservation) :

· A PESSAC AU CINEMA JEAN EUSTACHE /  le VENDREDI 11 JANVIER
Séances matin et après midi : Film « Au pays des droits de l’homme », 53 mn, thèmes : justice et prisons.

Intervenant : Frédéric Chignac, réalisateur du film.

· A BAZAS : Cinéma VOG / le JEUDI  17 JANVIER

Séance à 14h : Film « Au pays des droits de l’homme », 53 mn, thèmes : justice et prisons.

Intervenants : - Un avocat de l'I.D.E. (institut de défense des étrangers) 

- Christophe De La Condamine, Membre de l’OIP (Observatoire International des Prisons), auteur du livre « Journal de Taule ».
PRESIDENT de ce  5ème FESTIVAL :     Pierre MICHELETTI
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Directeur des programmes de Médecins du Monde en 1996, il devient membre du bureau en 2003 avant d’être élu à la présidence de Médecins du Monde en 2006, responsabilité qu’il exercera jusqu’en 2009.

Depuis 2009, il est professeur associé à l’Institut d’études politiques de Grenoble. Cette année il a été sollicité par l’Institut des Relations Internationales du Cameroun à Yaoundé, pour lequel il devient professeur associé.

Parallèlement à ses fonctions d’enseignant et à ses responsabilités à Médecins du Monde, Pierre Micheletti est médecin de santé publique au centre hospitalier psychiatrique de Saint-Égrève dans l’agglomération grenobloise.

En 2012, il est élu à la présidence de l’AGECSA (Association de Gestion des Centres de Santé) à Grenoble.

Ouvrages publiés :
. Afghanistan : Gagner les cœurs et les esprits, PUG, RFI, 2011, 295 p.

. Les orphelins, Embrasure, RFI, Paris, 2010, 340 p.

. Humanitaire : s’adapter ou renoncer, Marabout, Paris, 2008, 245 p.

Biographie mise à jour en 2012 - Source : http://www.diploweb.com/_Pierre-MICHELETTI_.html
Biographie plus complète sur : http://fr.wikipedia.org/wiki/Pierre_Micheletti
LES FILMS du  5ème FESTIVAL INTERNATIONAL DU FILM DES DROITS DE L’HOMME
PRISONS

Au pays des droits de l’Homme
Limoges | Prison | 2010 | Un film de Frédéric Chignac | France | 53 min | Dossiers et Grands Reportages
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David avait 21 ans. Accusé d’avoir participé à un trafic de cannabis, il s’est pendu dans une cellule du quartier disciplinaire de la Maison d’arrêt de Limoges. Les deux seules charges pesant contre lui étaient pourtant minimes : des traces de shit sur un couteau et les accusations d’un ami qui s’est rapidement rétracté.

David s’est suicidé à cinq jours de son procès. Tout semble disproportionné dans cette histoire et pourtant, elle est tragiquement banale. En 2006, une circulaire du ministre de l’Intérieur a défini «l’exercice de l’autorité hiérarchique» comme «un acte de management au service de la performance».

Quelles sont les conséquences de cette politique du chiffre dans la police ? Comment la justice répond-telle aux dégâts qu’elle engendre ?
MINORITÉS
« Une population négligée »

Canada | Roms | 2010 | Un film de Aaron Yeger | Canada | 99 min | Documentaire de création
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Une population négligée raconte l’histoire peu connue des Roms, communément connus comme Gitans. Une population qui a enduré des siècles de persécution : on estime notamment que 500 000 d’entre eux ont été exterminés par les nazis. Fortement marginalisés, les Roms ont manqué d’une voix pour raconter leur histoire, la culture populaire imposant d’eux une image à la fois romantique et négative. Au travers d’images d’archives et de témoignages contemporains, ce film entend nous rapprocher de la réalité.

Stigmatiser les Roms est facile : mal connue, cette communauté est de longue date l’objet des pires fantasmes.

Dès lors, elle se prête idéalement à la vindicte publique, pratiquée à des fins politiciennes. De quelles discriminations souffrent les Roms aujourd’hui ? Que peut-on faire pour qu’ils bénéficient enfin de tous leurs droits de citoyens européens 
PRISONS
« Sous surveillance »

France | Prison | 2010 | Un film de Didier Cros | France | 65 min | Documentaire de Création
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Il n’y a pas de détenu sans surveillant. Les surveillants sont les grands oubliés de la question carcérale. Soumis à une pression psychologique constante, socialement stigmatisés, peu considérés par leur hiérarchie, et risquant leur intégrité physique au quotidien, ils se sentent le plus souvent incompris. Suivis plusieurs mois dans l’exercice de leurs fonctions au centre de détention de Châteaudun, ils nous offrent la possibilité de voir la prison autrement. Loin des clichés, poser un regard sur les surveillants au contact permanent des détenus,    c’est poser un regard sur notre système carcéral.

CORRUPTION
« Justice pour Sergei »

Russie | Corruption | 2010 | Un film de Hans Hermans et Martin Maat | Pays-Bas | 62 min | Dossiers et Grands

Reportages | 

Sergei Magnitsky était le représentant juridique du Fonds Hermitage en Russie. Il découvre une énorme fraude fiscale, commise par des membres du gouvernement russe. Pour avoir témoigné contre eux, il sera arrêté et torturé avant de mourir en détention. Justice pour Sergei raconte l’histoire d’un homme qui a payé de sa vie son refus d’accepter la corruption qui gangrène son pays, la Russie, comme une chose normale. En Russie, défenseurs des droits de l’Homme, syndicalistes et journalistes sont l’objet de harcèlements et victimes d’assassinats. L’inféodation du pouvoir judiciaire au pouvoir politique ne permet pas que des enquêtes impartiales soient menées sur ces persécutions. Quelles sont les perspectives d’évolution face à cette culture de l’impunité ?

JUSTICE PÉNALE INTERNATIONALE
« Le procureur »

Pays-Bas | Justice Pénale Internationale | 2010 | Un film de Barry Stevens | Canada | 95 min | Dossiers et Grands Reportages | 

Le réalisateur Barry Stevens suit Luis Moreno-Ocampo, premier procureur de la Cour Pénale Internationale, au Conseil de sécurité des Nations unies où il justifie l’établissement d’un mandat d’arrêt à l’encontre d’Omar Al-Bashir, président soudanais en exercice, pour faits de génocide, crimes de guerre et crimes contre l’humanité. Il le retrouve à La Haye où s’ouvre le premier procès de la Cour, et enfin en République démocratique du Congo. Tandis que le procureur affiche une foi résolue en sa mission, ses détracteurs accusent sa justice de mettre la paix en     péril.

La Cour Pénale Internationale vise à universaliser les droits de l’Homme et le droit international humanitaire.

Elle a ainsi pour objectif de responsabiliser les dirigeants politiques. Ses détracteurs estiment cependant que ses actions empêchent le règlement politique des conflits, poussant les dirigeants mis en cause à lutter jusqu’au bout pour échapper au procès. La justice peut-elle ramener la paix ?
et le soutien :





Renseignements : 05 56 98 35 29
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